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Hôtel du Parc dans lequel séjourna R. Kipling  
(disparu pendant les inondations de 1940)    

 
 
 
 

Photographie prise devant le grand Hôtel du Portugal 
2° et 3° en partant de la gauche:  
Edwina et Lord ROBERTS 
5° Le Général Du MORIER 
A droite avec le chapeau melon: Rudyard KIPLING 
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Présentation  
 
 

 Introduction :  
 
   - A l’origine de l’année Kipling 
   - Les sources historiques  
 
        Le Programme de l’année  
 

- Le parcours de valorisation du patrimoine « Le chemin Kipling » 
- Le Jardin d’hiver 
- Exposition «  Silhouette » 
- Exposition « Le Pyrénéisme » 
-  Les visites théâtralisées 
- Le Cinéma 
- Les conférences 
- Les Concerts 
- Les contes 
- Les animations 2011 de l’OMJAC 
 - Les associations locales, commerçants et restaurateurs 

 
 
 Les richesses de Vernet-les-Bains 
 

- Les lieux à visiter 
- L’établissement thermal 
- Le Canigou 
- Fêtes et traditions 
- Activités sportives 

 
 
 Histoire de Vernet-les-Bains 
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Introduction : à l’origine de l’année Kipling 
 
L’histoire de Vernet-les-Bains est liée au thermalisme, et sa période la plus  faste et la plus 
florissante, est celle de la Belle Epoque qui a vu émerger un quartier thermal digne des plus grandes 
stations thermales de France. 
Entre la guerre de 1870 et celle de 1914, l’Europe connut une période de trêve et d’expansion 
appelée Belle Epoque. Moment décisif entre deux siècles, riche de découvertes et d’innovations 
scientifiques, la Belle Epoque se caractérise à Vernet les Bains par une architecture préservée, au 
Parc du Casino, l’ Hôtel du Portugal et le Casino. 
Depuis de nombreuses années Vernet-les-Bains valorise son passé historique et met en valeur son 
patrimoine architectural, témoignage de son histoire. Patrimoine bâti et héritage culturel de ce passé 
sont mis en lumière aujourd’hui grâce à de nombreuses actions, très appréciées par les vernétois les 
curistes et les vacanciers tout au long de l’année, et menées tant par des professionnels et des 
associations que par la commune.  
Citons quelques exemples: visite technique et historique de l’établissement thermal, visite du salon 
Amélie à l’hôtel du Portugal, fête catalane, fête de la Belle Epoque, fête de la Saint Jean, 
championnat du Canigou, visite du vieux village, du jardin d’hiver qui a inspiré la nouvelle intitulée 
« Pourquoi la neige tombe à Vernet »: « Je tiens cette légende du Rocher qui se dresse derrière le 
laurier-tin et le  néflier du japon, dans le jardin d’hiver »  
 
  Le casino                                                       

Outre ce bâtiment aux allures haussmanniennes 
construit par un élève de Charles Garnier, de 
nombreux documents apportent le témoignage du 
passage de personnages illustres qui ont apprécié notre 
ville d’eau : du vice-roi d’Egypte Ibrahim Pacha en 
1845 à Raoul Dufy et Charles Trénet en 1940 la liste 
est longue. Cependant celui qui laissa une des plus 
grandes empreintes de son passage est le célèbre 
écrivain prix Nobel de littérature: Rudyard Kipling. 

 
 
 
 
Etablissement thermal de Vernet-les-Bains 
 à l’époque de R. Kipling 
 
 
 
 
 
Venu accompagner son épouse Carrie en 1910 pour une première cure thermale, il reviendra en 
1911 adressant une réponse au président du Club alpin français qui lui demandait ses impressions 
sur le Canigou « J‘avoue que l‘an passé, je ne vins rien chercher ici de plus qu‘un petit rayon de 
soleil. Mais je trouvais le Canigou, je découvris en lui la montagne enchanteresse entre toutes, et je 
me soumis à son pouvoir. » lettre datée du 27 février 1911 depuis l’hôtel du Parc. Au cours de son 
séjour, Rudyard Kipling découvrira avec ravissement notre département, de Collioure à Mont 
Louis.  
Mais c’est à Vernet-le-Bains, dans le jardin d’hiver, qu’il recevra « une confidence» , lui inspirant 
une nouvelle intitulée «  Pourquoi la neige tombe à Vernet » 



 4 

Les sources historiques 
De nombreux documents, écrits et photographies, nous permettent aujourd’hui de rendre hommage 
à cet écrivain internationalement connu qui, il y a 100 ans a posé ses valises au pied de cette 
« montagne enchanteresse entre toutes », le Canigou. 
 
Pour lui rendre hommage, la commune de Vernet-les-Bains en collaboration avec plusieurs 
associations ont inscrit l’année 2011, sous le signe de Rudyard Kipling et de l’Entente Cordiale 
franco- anglaise. 
 
Vous trouverez dans ce dossier le programme qui se dessine pour 2011, les documents historiques 
qui nous ont permis  de retrouver les traces de la villégiature de Rudyard Kipling, une présentation 
de l’offre touristique de Vernet-les-Bains ainsi qu’un rappel de l’Histoire de la station.  
 
Les photos de Kipling:  
 
 -dans le jardin d’hiver avec la Princesse de Battenberg 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

-    -dans le salon de lecture du casino avec son épouse 
 
 
 
 
 
Les cartes postales: 
 
- 6 - La cascade des anglais 
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Les signatures du Livre d’or de l’hôtel du Portugal: 
 
signature de Paul Deschanel venu en 1914 à  
Vernet-les-Bains pour l’inauguration du monument mais 
rappelé d’urgence à Paris au moment de la déclaration de la guerre. 
 
 
- signature de R. Kipling 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Extraits de l’Indépendant 
1910 
14 Février « la saison d’hiver » 
C’est avec grande satisfaction que la population de Vernet constate l’heureux développement qu’a 
pris la saison d’hiver dans notre charmante station thermale. Nos hôtes d’outre-manche sont venus 
cette année plus nombreux que jamais. 
Sur la liste des étrangers nous relevons: 
 
12 Février « Dîner » 
« Rudyard Kipling a offert un dîner à Lord Montagu de Beaulieu. Quelques personnalités anglaises 
assistaient à cette réunion mondaine » 
 
1911 -  
20 Février « Nos hôtes » 
La presse parisienne annonce que l’illustre écrivain anglais, Rudyard Kipling, était de passage à la 
gare du quai d’Orsay se rendant à Vernet-les-Bains pour y séjourner quelques mois. En effet, 
Rudyard Kipling est arrivé ici dimanche à 1 heure avec toute sa famille. Nous sommes très heureux 
de posséder parmi nos hôtes une personnalité aussi éminente du monde des lettres.  
 
1912 
17 Janvier « Princesse Royale à Vernet » 
Nous avons le plaisir d’apprendre qu’aujourd’hui, mercredi, arrivera à Vernet-les-Bains, pour y 
passer 2 mois de la saison d’hiver Son Altesse Royale la princesse Henry de Battenberg, fille de la 
Reine Victoria, mère de la jeune Reine d’Espagne et tante du Roi d’Angleterre 
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Le Programme 
L’année 2011 va commémorer et célébrer la venue de l’écrivain britannique Rudyard Kipling, 
auteur du Livre de la Jungle en 1911.  
De mars à Octobre, l’année se déclinera autour de la personnalité et de l’œuvre de Kipling 
grâce :  
 

- 1. Parcours de valorisation du patrimoine :  
«  Le chemin Kipling » 
Ce parcours est un circuit urbain , en 12 points - panneaux, présentant les lieux de passage de 
l’écrivain et leur décor Belle Epoque. 
Un « jeu de l’oie », livret basé sur le chemin est disponible à l’office de tourisme. Chemin et jeu 
adaptés pour le public mal voyant. 
 
« Sentier du Jardin d’Hiver » 
Le jardin d’hiver est l’ancien parc de l’établissement thermal aménagé à la fin du XIXème siècle. 
Espace boisé à flanc de montagne, le parc est traversé par de chemins qui permettent de circuler 
dans les différents espaces. Un circuit fléché dans le jardin forme une boucle annexe du chemin 
Kipling bucolique et apaisante. 
 

- 2. Expositions à l’Office de Tourisme : 
 « Silhouettes » 
Hannah Thompson, artiste britannique résidant dans la région de Londres, s’est inspirée des grands 
personnages ayant séjourné à Vernet-les-Bains, ainsi que de la nouvelle  "Pourquoi la neige tombe à 
Vernet" écrite par Kipling lors de son séjour de 1911. Exposition de peintures sur toile, silhouettes 
« découpées » sur pied, perpendiculaires aux murs, représentant des personnages historiques de 
l’époque de Kipling ayant séjourné à Vernet-les-Bains. Elles couvrent la quasi-totalité des murs 
intérieurs de l’Office de Tourisme. L’exposition est également composée de panneaux répartis selon 
le style des cases de bande dessinée sur le thème de la nouvelle  "Pourquoi la neige tombe à Vernet" 
écrite par Kipling lors de son séjour de 1911. Cette exposition a été proposée par les représentants 
de la communauté britannique de Vernet-les-Bains, membres de la commission Kipling, qui ont 
coordonné sa conception et son installation. 
 
 « Le Pyrénéisme »  
En complément de l’exposition de Mme Thompson présentant un patrimoine exclusivement lié à 
l’histoire de Vernet-les-Bains, une exposition présentant le pyrénéisme sera aussi conçue pour 
l’Office de Tourisme. Cette exposition a été conçue par l’Association pour la Promotion de l’Histoire dans 
les Pyrénées Orientales, rassemblant un collectif d’historiens attachés à la mise en lumière de l’Histoire 
locale. Office de tourisme.Ce thème du pyrénéisme s’inscrit donc dans une logique globale de 
territoire, et dans le projet de développement durable de la commune.  
 

- 3. Conférences : 
L’Université de Perpignan raconte Kipling  
 « Vernet-les-Bains vu de l’Himalaya » par Hélène Guillaume, Maître de conférence en littérature 
anglophone, spécialiste du XIX° siècle. 
 « Kipling et la guerre » par Jean Louis Trouillon, Maître de conférence en littérature anglophone, 
spécialiste de terminologie et de lexicologie. 
 « Kipling et les victoriens » par Isabelle Cases, Maître de conférence en civilisation anglophone, 
spécialiste de l’Angleterre Victorienne. 
 « L’homme qui voulut être Roi » film de John Houston (1975), musique de Maurice Jarre, adapté 
d’un texte de Kipling (1888), avec Sean Connery et Michael Caine, suivi d’un débat animé par 
Jocelyn Dupont Maître de conférence en études anglophones. 
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Vernet-les-Bains et la « high society » au début du siècle. 
Le sujet traité par l’exposition « Pyrénéisme » sera enrichi par  un cycle de conférences développant 
le thème de Vernet-les-Bains au début du siècle, et de son attrait auprès des élites européennes. 
Série de conférences menée par les membres de l’Association pour la Promotion de l’Histoire dans 
les Pyrénées Orientales, créateurs de l’exposition “Le pyrénéisme”présentée à l’office de tourisme.  
 « Le pyrénéisme à travers les arts” par Laurent Fonquenie, historien. 
 « Les élites européennes à la conquête de Vernet- les-Bains » par Edvige Praca, historienne.  
 « L’église anglicane Saint Georges de Vernet-les-Bains » par Madeleine Souche, historienne.  
 

- 4. Les visites théâtralisées : « Les alphabétises de Kipling » 
Six Visites guidées théâtralisées, proposées par la Cie Eparpille : troupe de trois comédiens dont 
une violoniste. Lecture de textes et reprises musicales sur le thème de Kipling.  

 
- 5. Le Cinéma : Films adaptés des œuvres de Kipling 

Séances proposées en partenariat avec l’association Ciné- Rencontres. 
Projection de 3 films adaptés des œuvres de Kipling : «  Le Livre de la Jungle », et une série en 
animation de  douze histoires drôles «  Histoires comme ça ». Après chaque séance, une 
intervention pédagogique sera organisée pour étudier l’adaptation à l’écran du texte d’origine.  
 
 « L’homme qui voulut être Roi » film de John Houston (1975), musique de Maurice Jarre,  adapté 
d’un texte de Kipling (1888), avec Sean Connery et Michael Caine, suivi d’un débat animé par 
Jocelyn Dupont Maître de conférence en études anglophones. 

 
- 6. Les Concerts :  

« Mélodies de Kipling » 
Trois concerts interprétés par Michel Peus, pianiste et ancien Directeur Adjoint du Conservatoire de 
Perpignan, Jean Verdier, violoniste, ancien membre titulaire de l’Orchestre National de France et, 
Michelle Vizentini, soprano lyrique, de l’observatoire de Perpignan. Concerts de musiques 
classiques et interprétation de mélodies adaptées de poèmes de Kipling. 
 
Concert du Grand Orchestre de Chichester 
Au mois d’août, proposé par les représentants de la communauté britannique de Vernet-les-Bains. 
 

-   7. Les Contes : « le Monde Imaginaire de Kipling » 
Trois séances proposées par les Conteurs de Sahorre et du Conflent avec des adaptations des œuvres 
de Kipling. Ces soirées seront organisées de façon conviviale et avec dégustation de produits 
locaux. 
  

- 8.Les animations 2011 de l’Office municipal de la jeunesse et de la culture 
L’Omjac organise, toute l’année, diverses animations à l’attention du public local et du public 
touristique. Celles-ci en 2011 seront toutes adaptées au thème de Kipling, comme le Carnaval dont 
le thème sera «  le Livre de la Jungle », des randonnées «  sur les Pas de Kipling » à la cascade des 
Anglais, des visites guidées du jardin d’hiver et de l’arboretum ou encore des Rallyes- Rando pour 
découvrir le patrimoine naturel environnant et cette période historique. 

- 9. Les associations locales, restaurants et commerçants 
Plus d’une vingtaine d’associations sont très actives et organisent toute au long de l’année de 
nombreuses manifestations. Celles-ci participent à cet événement «  Kipling » en 2011 et 
proposeront toutes des animations sur ce thème. Pour n’en citer que quelques-unes : Les visites du 
Village Arboretum, la Course du Canigou, La Fête de la Belle Epoque, la Saint Jordi, les Marchés 
d’Arts, les lectures à la bibliothèque et sur les activités du Centre Accueil de Loisirs et du Point Info 
Jeunesse … L’ensemble des commerçants et restaurateurs participeront également à cet événement,  
en créant et en proposant des produits spécifiques sur le thème de Kipling. 
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Les richesses de vernet-les-Bains 
Avec un riche patrimoine historique, la station thermale de Vernet-les-bains vit en osmose avec le 
massif et le pic du Canigou, un environnement préservé et son identité culturelle. 
 
Les lieux à visiter 
Le village  
A travers le  dédale de ruelles pavées, bordées de fleurs et de canaux 
d’irrigation, rejoignez le château, découvrez le monument de l’entente 
cordiale et profitez du panorama sur la vallée du Cady et les anciens fours 
de grillage du minerai  
Visite guidée tous les lundis de Juin à Septembre et à la demande toute 
l’année. Départ de l’office de tourisme.  
Le château  :  
Construit au XI ème siècle sur l’ancien oppidum des comtes de 
Cerdagne, la château a été détruit et reconstruit à plusieurs reprises. En 
1896, Pierre de Lacroix, descendant de Pierre de Barrera, propriétaire 
des bains de Vernet depuis 1788, entreprit de le restaurer et le château 
resta dans la famille jusqu’en 1970. Il fut alors racheté par le docteur 
Defouilloy, propriétaire de l’établissement thermal et c’est une propriété 
qui ne se visite pas.  
L’église Saint Saturnin  :  
A l’origine chapelle du château, elle devint église paroissiale après les 
inondations de 1741 car le hameau de Villalonga, site de l’église avait 
été détruit. Les moines de l’abbaye, propriétaires des lieux en  firent don au 
village.   
L’église Saint-Georges  :  
Ce temple anglican fut construit par la colonie britannique au début du 
siècle et inauguré le 17 Avril 1911. Sur la liste des souscripteur figuraient 
Rudyard Kipling et la Princesse de Battenberg.  Restauré, le temple sera un 
lieu de culte mais également un centre culturel.  
Le Patrimoine “Belle Epoque”     
Outre, par le patrimoine bâti, cette période est visible à travers la célèbre “fête de la belle époque” 
qui a lieu tous les ans pour le week-end de l’Ascension. Aujourd’hui encore, avec un peu 
d’imagination, on respire l’atmosphère qui entourait  les hôtes célèbres 
comme  Ibrahim Pacha, Nicolas Paganini, Hans Christian Andersen, les 
aristocrates et l’écrivain Rudyard Kipling, qui qualifia Vernet-les-Bains de 
Paradis des Pyrénées 
Espace scénographique à la Maison du Patrimoine  :  
Au premier étage de la Maison du Patrimoine, une exposition permanente 
révèle l’histoire et l’économie de Vernet les Bains contée par un 
journaliste du début du siècle. Quand les mineurs et les curistes écrivent 
l’histoire de cette vallée du Cady... 
Des expositions temporaires ont lieu également toute l’année dans la salle 
Joseph Christophe.  
Le Casino et le grand parc Charles Trénet   
Offrez vous des sensations fortes dans la salle de jeux de ce superbe édifice 
Belle Epoque ; en fermant les yeux, vous retrouverez l’atmosphère dans 
laquelle baignaient les joyeux visiteurs du soir comme Sacha Guitry, Yvonne 
Printemps, Charles Trénet... 
Un lieu plein de charme pour un dîner, suivi d’une promenade dans le parc ou 
d’une soirée animée à la boîte de nuit 
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Village Arboretum  
Le patrimoine de Vernet les Bains n’est pas seulement architectural .En obtenant en 1996, le label 
de 1er village arboretum de France, la station a promu avant l’heure la nécessité de la bio-diversité. 
Plus de 2000 arbres sont identifiés  et 320 essences répertoriées sur l’ensemble du territoire de la 
commune. Visites gratuites et initiation à la découverte des arbres pour les enfants sont au 
programme toute l’année 
En saison, tous les jeudis à partir de 16 Heures (départ Office de Tourisme).  

 
 
Vernet-les-Bains est également une station verte, idéale pour accueillir les familles dans un 
environnement de grande qualité. La station s’est engagée dans une charte de qualité pour protéger 
et valoriser son patrimoine naturel et historique tout en réservant le meilleur accueil à tous.  
Le site exceptionnellement préservé et les nombreux équipements sportifs (courts de tennis, 
piscines, centre équestre, centre VTT et sentiers aménagés) en font une destination familiale prisée  
 
 
 
 
 
 
 
 
L’établissement thermal 
A Vernet-les-Bains, ce n’est pas seulement une source, c’est un fleuve d’eau sulfureuse qui coule 
sous terre, disait le professeur de médecine Landouzy au XIXème siècle.  
L’établissement thermal offre aux enfants et aux adultes les propriétés thérapeutiques des ses eaux 
sulfurées, sodiques et silicatées. Les indications thérapeutiques sont les affections des voies 
respiratoires, (traitement O.R.L. et affections broncho-pulmonaires) et les affections rhumatismales 
et osthéo-articulaires (traitement des rhumatismes articulaires, abarticulaires et séquelles de 
traumatismes). Les soins sont effectués sous la surveillance de médecins thermaux et d’un 
personnel spécialisé. Les curistes font ici l’objet d’une attention individualisée et personnalisée. 
Spa Les Sources : source de Forme pour un bien-être durable  
Au sein du massif du Canigou et du Parc Naturel Régional des Pyrénées 
Catalanes, le Spa Les Sources s’est refait une beauté pour mieux vous 
accueillir Ouvert  toute la semaine du Lundi au dimanche, il offre ainsi une 
large gamme horaire et   un meilleur service à tous les amateurs de calme et 
de bien-être.  
Un  forfait de base donne   l'accès libre au jacuzzi, hammam, sauna, 
aquagym, piscine, salle de musculation et gym en salle ; forfait auquel il 
est possible d'ajouter un bain avec hydro-massage et massage. 
Centre de remise en forme  “Les Sources”      
BP 31         
66820 Vernet les Bains   
Tel : 00 33 4 68 05 52 84   
Web : www.thermes-vernet.com 
 e-mail : info@thermes-vernet.com 
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Le Canigou 
La montagne du Canigou qui culmine à 2785 mètres domine la plaine du Roussillon et est devenue 
mythique au XIXème siècle grâce à des poètes catalans qui l’ont célébrée (Jacint Verdaguer ou Joan 
Maragall en ont fait le symbole de l’identité catalane). De nos jours, le Canigou accueille des 
manifestations identitaires et festives –flamme des pays catalans- lors de la célébration du solstice 
d’été et de la Saint-Jean le 23 Juin. S’il illustre le respect de l’identité, le Canigou  est aussi le reflet 
d’un espace naturel intact.   
De la balade à la grande randonnée, le massif du Canigou et la vallée du Cady offrent une gamme 
étendue d’itinéraires à pied, à VTT et à cheval. Des refuges gardés ou non accueillent les 
randonneurs en pleine montagne et dans la station, un gîte d’étape communal offre pour un prix 
modique tout le confort nécessaire à un sportif désirant souffler.  
Un livret vous permettra d'en profiter de15 circuits de randonnées pédestres, au départ de notre 
vallée. Il est disponible à l'accueil de l’office de tourisme.  

 
Randonnées accompagnées :  
Gérard Mélines, guide accompagnateur et Berger des Mots propose  tous les 
mercredis  après-midi d’été des randonnées en toute convivialité, ponctuées 
de découvertes, qui varient au fil des semaines. Balades à la journée le 
dimanche à la demande. Information et inscription : Office de Tourisme 
 
 
 
 
Des traditions bien ancrées 
Vernet les Bains a toujours préservé son identité avec des 

manifestations populaires comme  la Calçotada, (fin mars)où l’on déguste des 
pousses d’oignons grillées,  
En avril : pour la Fête de la Sant Jordi, Vernet les Bains fête les livres et les 
roses en reprenant cette jolie tradition de Catalogne Sud : le 23 Avril équivaut à 
une fête des amoureux qui s’échangent à cette occasion des livres et des roses. On 
déguste également des pains de la Sant Jordi aux couleurs du drapeau Sang et Or  
Fête de la belle époque : week-end de l’Ascension   
Cette fête qui commémore le passé fastueux de la station thermale existe 
depuis 1995 et connait un succès grandissant en impliquant l’ensemble de la 
population dans cette plongée joyeuse et ludique au siècle dernier.  
Reconstitutions historiques, visites guidées, bals, défilés en calèche et 
expositions diverses ponctuent la fête de la “Belle Epoque”.  
La fête de la Belle Epoque commémore un passé proche qui a laissé une 
empreinte de qualité à Vernet les Bains avec des immeubles prestigieux  
comme l’Hôtel du Portugal, le Casino, le Parc et les villas pleines de charme 
autour des sources thermales. Chaque année, la fête rend hommage à un 
personnage ou un site ayant illustré cette époque.  
La “Trobada” ou rencontre au Pic du Canigou le week-end qui précède la St Jean   
: les groupes viennent une semaine avant l’arrivée de l’été préparer les fagots de 
bois pour allumer de grands bûchers au sommet de la montagne; la nuit de la Saint-
Jean,  la flamme sera distribuée dans toutes les villes et villages de Catalogne (du 
Nord et du Sud des Pyrénées).  
Saint-Jean (23 Juin)  : Accueil des groupes qui montent chercher la flamme au Pic 
du Canigou et puis grande veillée festive avec distribution des “cocas” gâteaux de la 
Saint-Jean, distribution des herbes de la Saint-Jean, grillade populaire, défilé des 
enfants, grand bal populaire... 
De nombreuses autres manifestations sont organisées par l’Office Municipal de 



 11 

la Jeunesse Animation et Culture (OMJAC)  
Demandez le programme mensuel à l’office de tourisme  
Pass’anim : A acheter pour des réductions sur les animations à l’année ou 
pour la saison 
 
Activités sportives 
 
Tennis avec un tournoi pour adultes lors de la  1ère quinzaine d’Août et un tournoi pour les jeunes 
lors du  week-end de la Toussaint. 
 
Randonnée du Canigou Une randonnée sportive, avec un vrai défi : 2200 mètres de dénivelé 
positif et 2200 mètres de dénivelé négatif, soit 34 kilomètres en une seule journée pour cette 
randonnée organisée par le Club Alpin Français de Prades. Le C.A.F.  commémore ainsi une course 
lancée en 1905 par les porteurs de glace, ces jeunes Vernétois qui montaient sur le Pic chercher de 
la glace et la déposer dans les hôtels de la cité.  
Pour s’inscrire et plus d’information: 
-Comité départemental CAF Tel 04.68.61.60.59   http://cd-pyrenees-orientales.ffcam.fr 
Championnat du Canigou  
Le prélude de cette course a eu lieu en 1925, à l’initiative des jeunes porteurs de glace de Vernet-
les-Bains. Il fallut attendre 1981 pour que le descendant  d’un des participants relance cette course. 
La centenaire se porte bien puisque de nos jours, ce sont quelques 850 
participants qui s’inscrivent pour une course difficile  et seln les 
spécialistes, des plus intéressantes en Europe.  
Pour s’inscrire et plus d’information :  
Championnat du Canigou  
37 Boulevard Clémenceau  
66 820 VERNET LES BAINS  
Tel :  04 68 05 51 83 o 00 33 4 68 05 66 42  
Site : www.courseducanigou.com 
e-mail  : organisation@courseducanigou.com  
 
VTT  Le site offre 12 circuits de différents dénivelés et niveaux de 
difficultés soit 240 kilomètres de sentiers balisés sur un périmètre englobant 
les communes de Casteil,  Py Sahorre Fuilla Corneilla de Conflent Taurinya 
Fillols Ria Sirach  
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HISTORIQUE DU VILLAGE  
 
Bien qu’on ait trouvé des  traces d’occupation  humaine dans la vallée du Cady (grottes et dolmens) 
dès la   préhistoire, l’histoire de Vernet les Bains remonte au IIème siècle avant J.C.  A cette 
époque, le minerai de fer commence à être exploité et  de part et d’autre des rivières, trois hameaux 
se développent : St Vincent, Castrum Verneti et Saint-Saturnin.  
En  l’an 863 apparaît le nom  de Villa Verneto et en l’an 880, c’est le château de Vernet qui est 
mentionné. 
 
 
Au IXème siècle, le territoire de la Marca hispanica (dont les contours  correspondent aux actuels 
départements des Pyrénées Orientales, de l’Aude et de la Catalogne espagnole) est dominé par trois 

 dynasties comtales carolingiennes, représentantes de l’empereur, les 
Comte de  Roussillon-Perelada-Empuries (au Nord Est), Pallars 
Ribargorça (Nord Ouest) et Urgell-Cerdagne (Centre). Vernet relève 
de l’autorité des comtes de Urgell Cerdagne. 
 
Au fil du temps cependant, le pouvoir impérial s’affaiblit et l’autonomie 
de ces lignages comtaux s’affirme. Ces aristocrates jouent un rôle 
important dans l’établissement des abbayes (désertées en Catalogne 
espagnole par crainte de l’envahisseur musulman). 
C’est ainsi que Guifred de Cerdagne-Conflent fonde l’abbaye de Saint 
Martin du Canigou qu’il dote des territoires de Vernet et de Casteil 
entre 1000 et 1009. 
      

Ce début de XIème siècle voit l’émergence d’une petite aristocratie militaire et locale qui se livre à 
de nombreuses exactions contre les biens des paysans et de l’église. En 1027, un synode réuni à 
Toulouges rappelle le principe de l’inviolable  « cercle de paix de 30 pas de rayon autour des 
églises. » 
 
A Vernet, la population se rassemble pour se protéger autour du château car il appartient à 
l’abbaye. En ce XIème et XIIème siècle, le pouvoir seigneurial s’établit et le système féodal 
s’installe. Parmi ces nobles, on trouve la  famille de Vernet (Guillaume, Pons, Pierre et Raymond) 

 qui fait de nombreux dons à l’abbaye de Saint-Martin du Canigou. A 
la fin du XIIème siècle, la famille de Vernet a légué la presque totalité 
de ses biens à l’abbaye après des relations étroites et quelquefois 
conflictuelles 
.  
Au  XIIIème siècle, Jaume Ier, appelé le Conquérant car il a ajouté 
de nombreux territoires, divise son royaume entre ses deux fils ;  il 
cède à Pierre l’aîné,  l’Aragon et à Jacques le cadet, le Roussillon et 

les îles Baléares (Royaume de Majorque).  
 
Entre 1276 et 1344, les comtés du nord des Pyrénées –ainsi que 
Montpellier-  font partie de l’éphémère royaume de Majorque qui va durer 
68 ans. La paix et la prospérité vont être de courte durée puisque le frère 
aîné de Jacques II de Majorque, Pierre d’Aragon ne va jamais accepter ce 
partage ;  ses héritiers vont prendre  la relève pour contester cette partition 
jusqu’à ce que le royaume de Majorque, vaincu, prête allégeance à la 
couronne d’Aragon  Pendant les guerres et conflits qui vont se poursuivre 
au XIVème siècle, l’extraction  minière prend un nouvel essor à Vernet 
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alors que les forges étaient sur le point de disparaître à cause de la pénurie du bois. Plus tard, les 
partisans de Vernet  du roi  Jacques III de Majorque  vont payer durement leur soutien à ce dernier 
et  Les communautés de Vernet, de Cerdagne et de Conflent sont surtaxées.  Par comble de 
malchance, ce funeste XIVème siècle voit l’apparition d’un fléau comme la peste noire qui fauche 
 une bonne moitié de la population.  
 
Au XVème siècle, Ferdinand le Catholique est roi de Castille. Ses successeurs devenus aussi rois 
d’Aragon, héritent de la Catalogne ainsi que du  Roussillon, de la Cerdagne et du Conflent.. 
L’ensemble du territoire se retrouve sous domination espagnole en conflit avec la France. Louis XI, 
prêteur de fonds, occupe les places fortes du Roussillon pour se rembourser ;  son fils Charles VIII 
va les  rétrocèder ensuite (en 1493) aux espagnols, (Couronne d’Aragon,  pour se consacrer à la 
conquête du Royaume de Naples).   
En 1630, c’est la guerre de trente ans. Richelieu est ministre de Louis XIII ; on se bat dans le nord 
de l’Europe où l’Espagne possède les Pays-Bas et en Roussillon où les troupes françaises 
« démantèlent le château de Vernet » en 1654. 
En 1659, c’est le traité des Pyrénées qui donne les comtés du Nord des Pyrénées à la France et 
ceux  du Sud  à l’Espagne. L’idée d’une grande  Catalogne a vécu et cette partition entraînera un 
ressentiment durable. 
En 1660, l’administration royale française a du mal à s’imposer et des conflits ont lieu à propos de 
l’instauration d’impôts dont les catalans étaient exempts (ex : institution  de la gabelle).  
1667-1668 : révolte des « Angelets » qui luttent contre l’instauration de l’impôt sur le sel et contre 
la perte de leurs anciens droits. Cette révolte est réprimée dans un bain de sang à Vernet. 
 
 
A partir de 1678, Vauban fortifie les places du Roussillon afin de 
protéger  la frontière (la France et l’Espagne étaient encore en conflit). 
Mont-Louis, Villefranche- de-Conflent, Arles sur Tech, Collioure, 
Bellegarde et surtout Perpignan forment un nouveau réseau défensif. Le 
Roussillon connaît à cette époque une grave crise économique et un recul démographique.  
 
En 1698, l’abbé de Saint-Martin du Canigou décide de la construction d’ un hôpital militaire près 
de la piscine commune d’eau thermale où l’on se baignait pêle-mêle dans des conditions insalubres.  
En 1710, à Vernet, une inondation détruit tout le village primitif de Villalonga (installé sur la rive 
gauche du Cadi) et les bains de Vernet sont détruits par un incendie. 
En 1715, au moment de la mort de Louis Louis XIV, le Roussillon, la Cerdagne et le Conflent sont 
 rattachés au Royaume de France mais ne sont pas pour autant considérés comme français à part 
entière.  En 1733, la royauté décide de retirer les garnisons françaises et de confier la protection des 
fortifications aux autochtones. Au milieu du XVIIIème siècle, l’économie de la province est plus 
stable mais elle ne bénéficie pas de l’essor du Languedoc voisin (ou de la Catalogne au sud des 
Pyrénées).  
 
En 1754, Sous le règne de Louis XV, un médecin de Montpellier, Venel, remarque les vertus 
thérapeutiques de l’eau thermale de Vernet mais regrette le délabrement ou l’inexistence des 
équipements. L’abbé de Saint-Martin du Canigou –propriétaire des thermes- est sommé de les 
remettre en état les bains ou de les céder. En 1783, l’abbaye de Saint Martin du Canigou est 
abandonnée et Vernet perd son statut de terre d’église. 
 
En 1788, les bains sont vendus  au docteur Pierre de Barrera qui restaure le tout, installe des 
baignoires et des cabines,  promet la gratuité des bains pour les pauvres de Vernet et entreprend la 
construction d’un véritable établissement  thermal.  
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En 1789, la révolution française éclate et la province du Roussillon (avec  quelques communautés 
languedociennes du Fenouillèdes) devient en 1790, le département des Pyrénées Orientales. 
A Vernet , l’établissement thermal change de mains et une nouvelle source est découverte 
tandis que  les conflits s’aggravent en Conflent où les espagnols s’emparent de Villefranche. Le 
général Dagobert va contourner les espagnols par la vallée de l’Aude et reprendre Villefranche. En 
1795, après la mort de Robespierre, la paix est signée entre la France et l’Espagne mais la guerre a 
des effets désastreux sur le département et lorsque Bonaparte s’empare du pouvoir en 1799, les 
Pyrénées Orientales sont submergées par des problèmes internes.  
 
Entre 1800 et 1808, l’heure est à la reconstruction et si la relance économique est difficile, la 
métallurgie renaît en Conflent  A Partir de 1808, la guerre avec l’Espagne fait s’effondrer à nouveau 
l’économie du département et à cette époque 
(premier quart du XIXème siècle), les habitants des 
Pyrénées-Orientales  semblent avoir 
définitivement adopté la nationalité française. Le 
département connait une période de mutations et 
même si la situation reste difficile, l’agriculture et 
la viticulture se développent, En 1861, la 
concession minière de Vernet est réouverte et les 
petites exploitations chez les particuliers se 
multiplient, la production étant stimulée  par les 
perspectives de l’arrivée du chemin de fer à 
Villefranche –de-Conflent.   
Les activités touristiques commencent aussi à s’implanter et le thermalisme connait un vif succès 
auprès des classes dirigeantes dans les stations de  Vernet, Molitg et Amélie les Bains. 
 

UNE EAU PRECIEUSE POUR UN NOUVEAU VISAGE DE VERNET 
 

En 1833, un habitant de Vernet, Monsieur Mercader fait des 
sondages sur son terrain situé sur la rive droite du Cadi et 
trouve trois sources d’eau sulfureuse. L’exploitation va 
commencer avec la construction de l’établissement « les 
thermes Mercader »  pour recevoir les curistes.  
 
En 1834, Monsieur Morat, propriétaire des premiers bains 
(ceux de la rive gauche)  revend ces derniers à Messieurs de 

Lacvivier et Couderc –appelés les Commandants- qui vont construire le bel établissement plus tard 
appelé  l’hôtel Ibrahim Pacha. 
Vernet commence à jouir d’une certaine notoriété et le professeur Anglade de Montpellier attribue 
cet engouement du public pour Vernet  à la « beauté du site, la pureté de l’air qu’on y 
respire…efficacité de l’eau… »  
et ses « résultats thérapeutiques les plus encourageants ».  
 
Un confrère du professeur Anglade, le professeur  Lallemand compte parmi ses patients le fils du 
Pacha d’Egypte et de Constantinople, le prince Ibrahim Pacha. En 1846, il lui prescrit un séjour à 
Vernet ;  le prince va défrayer la chronique sociale et mondaine et doter Vernet d’une notoriété 
inédite à la fin du XIXème siècle, au cours de la période appelée Belle époque, une période cruciale 
pour l’avènement de la société industrielle, qui a marqué le début d’une nouvelle ère et donné à la 
station de Vernet les Bains une empreinte décisive avec des édifices remarquables comme l’hôtel du 
Portugal, le Casino ou le parc emblématique du Casino.  
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A la fin du XIXème siècle, Vernet est en expansion avec  le thermalisme, la culture des arbres 
fruitiers et l’exploitation des mines.  
 
A partir de 1855, le réseau de chemins de fer est mis en place sur l’ensemble du département. Le 
Conflent et la Cerdagne voient s’ouvrir des perspectives avec la construction du train jaune.  
 

A Vernet, l’établissement thermal d’origine a été vendu 
par les descendants de Monsieur Lacvivier à trois 
associés qui à leur tour l’ont revendu.  
 
Le quartier thermal de la rive gauche du Cady ne cesse 
de se développer et devient un exemple de l’urbanisme 
thermal privilégiant le bien-être des baigneurs. Cet 
espace aura rassemblé plusieurs milliers d’ouvriers 
pendant plus de 5 ans.  
Au centre du quartier thermal, se trouvait un grand hôtel 

de luxe qui devait s’appeler l’hôtel du Casino. Lorsque le coût des travaux s’est avéré  trop élevé, le 
bâtiment a été  cédé au comte de Burnay, grand banquier de Lisbonne et également propriétaire des 
thermes Mercader. Le financier Portuguais va donner à l’hôtel du Casino le nom de son pays 
d’origine et mettre en œuvre un projet urbanistique  autour de l’hôtel. Composé d’un rez de 
chaussée avec une galerie à arcades occupée par des boutiques, l’hôtel du Portugal s’articule autour 
d’une rotonde édifiée par l’architecte Viggo Dorph Petersen qui équilibre et harmonise la 
perspective des deux ailes. Petersen, diplômé de l’académie des beaux-arts de Copenhague, va 
s’installer à Perpignan et y résider jusqu’en 1937.  
 
Un système de couloirs et de passages aériens reliant les bâtiments entre eux est mis en place pour 
protéger les curistes des intempéries.  
 
Le parc de 70 000 m2,  soigneusement conçu et entretenu est un des plus beaux des Pyrénées ; il 
englobe tous les établissements et  les allées sont aménagées de sorte qu’à chaque carrefour le 
curiste et promeneur puisse voir les différents sites de la station et de ses alentours (Canigou, Eglise, 
Casino, établissements thermaux et leurs hôtels). Les sous-bois sont reposants, fleuris et avec des 
cascades rafraichissantes Un lac permettait le canotage. 
 
Le comte de Burnay va confier la direction de la station à Emile Kiechle, un allemand employé à la 
banque de Burnay à Lisbonne où il s’était fait remarquer par sa vivacité d’esprit.  
 
Dès son arrivée en 1903, Kiechle va mettre en œuvre la modernisation des équipements et achever 
la construction de l’hôtel Mercader. Il va aussi constater que Vernet est un « paradis fermé ». et va 
s’employer à désenclaver la station de Vernet. Burnay et Kiechle vont bénéficier de l’aide de 
Clément de Lacroix, directeur du Journal Officiel et propriétaire du château de Vernet pour 
promouvoir des lignes de train directes entre Paris et Villlefranche avec une durée de trajet d’une 
douzaine d’heures. Le banquier et son directeur de station demandent et obtiennent que la gare soit 
baptisée « Villefranche Vernet les Bains ».  
 
En 1910, plusieurs lignes desservent le « paradis des Pyrénées » en provenance de Paris, Barcelone, 
Lisbonne, Madrid, Londres et Berlin. Kiechle et Burnay proposent un partenariat à la Compagnie 
du Midi pour créer des affiches qui seront exposées dans toutes les grandes gares. Précurseur de la 
mise en marché moderne, Kiechle  surnommé « l’homme aux clefs d’or » va promouvoir la station 
auprès d’une clientèle britannique pour l’hiver (l’aristocratie française et espagnole fréquentant 
Vernet les Bains en été). Au tout début du XXème siècle,  Il va innover  et instaurer des relations 
presse régulières avec les principaux journaux et agences de presse britanniques.  
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C’est à cette époque que Kipling, le prolifique écrivain britannique, 
premier lauréat anglophone du prix Nobel en 1907 et au sommet de sa 
gloire,  va venir séjourner à plusieurs reprises  à Vernet les Bains avec 
son épouse, Carrie Balestier. Celui que 
l’académie des Prix Nobel qualifie de 
« plus grand génie que ce pays ait 
jamais produit dans le domaine de la 
narration » côtoie la meilleure société 
britannique et européenne en séjour 
dans la station thermale,  Lord Roberts 
commandant des forces anglaises 
contre les Boers en Afrique du Sud, Le 

premier ministre Balfour, le ministre de la guerre Kitchener, la 
Princesse Battenberg fille de la reine Victoria  et de nombreux 
aristocrates britanniques.  
 
L’œuvre de Kipling est riche de nouvelles dont une se déroulant à Vernet les Bains, de romans 
déclinés quelquefois au cinéma comme Kim, de contes pour enfants (le plus célèbre étant le Livre 
de la Jungle), de poèmes et d’articles. Cet infatigable voyageur née fin 1865 à Bombay en Inde  
publie son premier roman « la lumière qui s’éteint » vers 1890 puis fait la connaissance d’un agent 
littéraire Wolcott Balestier avec qui il écrit un autre roman « The Naulahka ». Lorsque Balestier 
décède subitement en 1891, Kipling demande la main de sa sœur Carrie Balestier, qu’il épouse et 
avec qui il aura trois enfants. Difficile à classer tant son œuvre est diverse et variée (poésie, 
littérature classique et enfantine, articles de presse…) , Kipling est un fervent défenseur de la 
civilisation européenne dans des poèmes comme « Recessional » en 1897 ou « the white man’s 
burden » ; considéré comme le poète de l’empire, il va se rendre tous les ans en Afrique du Sud 
entre 1898 et 1908 ; il  cultivera longtemps son amitié avec les hommes politiques locaux et 
soutiendra les britanniques dans le conflit qui les oppose aux Boers en Afrique du Sud.  
 
A partir de 1900 et jusqu’à la 1ère Guerre  Mondiale, la station de Vernet-les-Bains ne cesse de 
prospérer. La famille de Burnay cède un terrain gratuit pour qu’une église anglicane soit édifiée et 
cette dernière va être inaugurée le 17 Avril 1911.  

 
    

   

   
 

 
En 1914, Kiechle fonde la société thermale de Vernet les Bains et fait ériger par Gustave Violet, le  
monument à l’entente cordiale (pacte entre la Grande Bretagne et la France après le règlement de 
certains conflits coloniaux comme celui de Fachoda en Ethiopie)  qui devait être inauguré en Août 
1914. Hélas, la guerre éclate à ce moment là et Kiechle de nationalité allemande quitte la France. 
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MONUMENT DE GUSTAVE VIOLET HOMMAGE A L’ENTENTE CORD IALE 
 
L’entente cordiale est un accord 
diplomatique de paix intervenu 
entre les deux ennemis 
héréditaires au début du siècle la 
France et la Grande Bretagne qui 
se disputaient l’hégémonie dans 
les colonies. Après les incidents 
de Fachoda (Ethiopie) et la 
guerre des Boers en Afrique du 
Sud, la France et la Grande-
Bretagne décident de mettre un 
terme à ces guerres, nuisibles au 
commerce et s’accordent pour 
signer un traité de paix, l’entente 

cordiale, le 8 Avril 1904. Cet accord de paix est célébré par les colonies britanniques à l’étranger et 
en particulier celle de Vernet les Bains (forte notoriété de la station au début du siècle parmi la 
clientèle aristocratique Britannique et présence de têtes couronnées). L’idée d’ériger un monument 
à la gloire de cet accord de paix se fraye un chemin et c’est un riche industriel Lambert VIOLET 
qui en 1912 et 1913 rassemble  un comité de soutien chargé de collecter les fonds nécessaires à la 
construction de ce monument –unique en France et en Europe- qui est aussi un hommage à la paix 
(menacée en 1912 et 1913).  
Les deux présidents d’honneur du comité de soutien pour le monument à l’Entente Cordiale étaient 
les deux chefs d’état major de France et de Grande-Bretagne –Foch et Roberts-  
Lorsque les fonds furent récoltés, la maquette fut présentée à la Princesse de Battemberg, sœur du 
roi d’Angleterre, en séjour à Vernet les Bains et l’édification du monument fut confiée à Gustave 
Violet, sculpteur reconnu.  
Sur le piédestal, deux statuts de marbre blanc symbolisent l’Angleterre avec le trident, symbole de 

puissance maritime et la France avec l’épée, symbole de 
puissance terrestre.  
 
En 1914, Deschanel, Président du Conseil se rendit à Vernet les 
Bains pour voir l’avancement des travaux mais ils furent 
interrompus quelques jours plus tard, lorsque la guerre avec 
l’Allemagne éclata. Il faudra attendre l’année 1920 pour 
l’achèvement du monument. Les instigateurs de l’idée 
décideront après la victoire de 1918 de dédier ce monument aux 
nations alliées ayant remporté le premier conflit mondial. De 
nouvelles plaques furent apposées sur le coté. Pendant la 
seconde guerre mondiale, le monument fut victime du dépit de 

certains et la tête de la statue symbolisant la Grande-Bretagne fût tranchée (après les bataille de 
Mers-el-Kebir et de Toulon où la marine française –perçue comme l’armée de Pétain- fut 
bombardée par l’armée britannique) ; La tête a été remplacée mais l’original jamais retrouvé.  
Le monument dédié à l’Entente Cordiale, à Vernet les Bains est  unique en son genre et Vernet les 
Bains a organisé en 2004 le festival de l’Entente Cordiale pour commémorer le centenaire de cet 
accord diplomatique. Le Ministre britannique des Affaires Etrangères avait fait le déplacement pour 
l’occasion à Vernet-les-Bains.  
 
 
Fêter Kipling, c’est rappeler que les trois décennies de paix précédant la première guerre mondiale 
marquent le début d’une ère nouvelle, une ère industrielle pour l’Europe, qui va assurer sa 
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prospérité grâce à des innovations techniques (maîtrise de l’électricité, des transports –chemins de 
fer, constructions navales, aéronautique…) et sa mainmise sur les océans. 
Cette période est d’une grande créativité technique : le bicycle des frères Michaux, la machine à 
écrire de Sholes et Glidden par Remington adoptée par Mark Twain, le planophore de Pennaud qui 
éveillera la vocation des frères Wright pour l’aviation, le nouveau télégraphe, le phonographe, la 
lampe électrique à incandescence d’Edison, le téléphone de Graham Bell, les moteurs de Renoir et 
Beau de Rochas, la dynamo de Gramme sont autant d’inventions qui vont propulser la société 
européenne dans l’ère moderne, Les savants comme Berthelot vont inventer des modes de 
conservation des aliments tandis que des ingénieurs comme Solvay ou Carré soutenus par le baron 
Haussmann vont mettre en œuvre la chaîne du froid. Le chimiste Suédois Nobel invente la 
détonation de la nitroglycérine (dynamite) et la recherche scientifique ne va cesser de progresser 
avec Louis Pasteur. L’exposition universelle de Paris en 1867 devient une vitrine du savoir-faire 
français et européen.  
Le monde intelectuel est lui aussi bouleversé : en cette seconde moitié de XIXème siècle, les 
grandes figures sont légion dans le domaine de la musique (Wagner, Moussorgski, Verdi) du roman 
(Mark Twain, Charles Dickens, Jules Verne) de la peinture (Manet) de la poésie (Rimbaud) et de la 
politique (Marx, Garibaldi, Henri Dunant), de l’industrie (Rockefeller, Vanderbilt)   
Fêter Kipling, c’est aussi célébrer notre époque, tout aussi bouleversée par les nouvelles 
technologies, alors qu’elle résonne encore du foisonnement créatif de ce que nous appelons 
aujourd’hui la « Belle Epoque ». 


